Voix de la Russie

Nous commençons notre émission par la revue du courrier. Henk van der Kammen des Pays-Bas nous a envoyé un rapport d'écoute. Il a écouté le journal et « Le monde comme il va ». Voila ce qu'il écrit : « Je ne sais plus exactement quand  j'ai commencé à écouter les programmes de la « Voix de la Russie ». Mais c'est certainement il y a 30 ans. Mes programmes préférés sont les informations concernant la Russie. J'écoute aussi régulièrement le programme « Le monde comme il va ». J'espère que la prochaine fois je peux vous envoyer à part d'une lettre quelques rapports d'écoute ». 

Nous avons reçu trois rapports d'écoute d'Hervé Duval de Wattignies, nous avons appris que son émission préférée est « le Monde comme il va ». « J'apprécie  les cartes QSL de votre radio. J'espère participer à des manifestations de l'Année croisée France-Russie. Serait-il possible de recevoir les horaires et fréquences de la saison été 2010 ? » 

Bien sûr. Nous envoyons  à tous nos fréquences qui sont valables jusqu'au 4 septembre 2010. Nous les avons déjà envoyé à Hervé Duval. Malheureusement, très souvent nous recevons des lettres avec un grand retard. Voici la lettre de Georges Menier de Compiègne qui a été écrite à la fin de mars : « J'ai des nouvelles de la Russie par le biais de l'Internet. Je continue à écouter vos émissions sur 15064 kHz toujours avec émotion et surprise. J'ai vu des photos sur Internet de l'horrible carnage dans le métro de Moscou, des stations que j'ai vu lors de mes déplacements à Moscou en 2002. Toutes mes condoléances pour les victimes du métro de Moscou ». 

Michel Cojet de Denain présente également ses condoléances : « Je vous exprime ma tristesse devant une telle barbarie dans le métro de votre capitale. Restez fort ». 

Jacques Induni de Chaligny se souvient de l'époque où il a commencé à écouter nos émissions : « J'ai connu vos émissions en 1985 et j'ai écouté celles-ci tous les jours jusqu'aux années 2000 environ. Maintenant, c'est un peu moins régulier vu que j'ai un emploi du temps assez chargé. Mais quand j'ai un peu de temps libre, j'écoute à nouveau vos émissions, et c'est toujours avec intérêt et un grand plaisir. Je trouve que toutes vos émissions sont d'un très haut niveau. Ma rubrique préférée est la « Boite aux lettres ». 

A la demande de Jacques Induni nous lui avons envoyé l'heure de l'émission de certains programmes. Philippe Marsan de Biganos nous a envoyé une jolie carte postale du bassin d'Arcachon, de l'autre côté de la carte nous avons lu une chose suivante : Nous sommes allés à un spectacle de l'opéra National de Russie ce 24 avril 2010. Ci-joint les articles de journaux, concernant la Foire de Bordeaux. Merci pour le « ruban St.Georges » que j'ai porté aux cérémonies du 8 mai ». 

Philippe Marsan nous a envoyé également un billet à ce spectacle à Mérignac, de l'autres côté duquel il a écrit : « Superbe ! Magnifique ! Bravo ! ». À mon avis il a très bien exprimé ses sentiments à propos de ce spectacle. Les articles des journaux sur la Foire de Bordeaux, envoyés par notre auditeur, nous étaient très intéressants. On voudrait citer un extrait de l'interview au journal  « Sud' Ouest » de l'ambassadeur de Russie en France Alexandre Orlov  qui a inauguré l'exposition russe, - « Le peuple russe est francophile en raison de liens anciens et profonds. A la fin de 2010, nous allons fêter les 90 ans du grand exode des émigrés russes vers la France après la révolution bolchevik. Et il y a une nouvelle vague d'émigration russe vers la France avec des mariages mixtes, l'adoption d'enfants russes par des familles françaises, et une mobilité accrue qui crée des liens plus constants et permanents entre nos deux peuples déjà unis par une sympathie profonde ». 

Merci beaucoup à Philippe Marsan pour ces articles. Maintenant nous commençons à répondre aux questions de nos auditeurs. A la demande de Jacques Induni de Chaligny nous parlerons de l'écologie du lac Baïkal. C'est un lac magnifique en Sibérie qui contient une cinquième partie des réserves mondiales d'eau potable. 

L'homme utilisait depuis longtemps les richesses naturelles de Baïkal et de la taïga qui l'entoure, il pêchait, chassait des bêtes à fourrure, abattait le bois, s'approvisionnait des noix de cèdre, des baies, et des herbes médicales. A cause de cela la quantité de la zibeline de Barguzin, de l'esturgeon de Baïkal et d'omul  s'est réduite considérablement. Les gens ont compris que même la nature riche du Baïkal n'arrive pas à se renouveler, quand on l'exploite impitoyablement. 

A cause de cela au 20 siècle on a crée autour du lac Baïkal des réserves et parcs nationaux sur le territoire desquels on limite l'activité de l'homme.  La coupe intensive des bois dans le bassin du Baïkal a abouti à ce que les rivières qui se jettent dans le Baïkal  se sont mises à tarir et à s'engorger par du bois flottant. On a interdit la coupe de la forêt près du riverain  et on a cessé de faire flotter le bois à travers le Baïkal, on a déblayé les tracés des rivières et du rivage du bois noyé. 

Il est connu que  plus grande est la population, plus grande est son influence sur l'environnement. Dans ce sens, le Baïkal est en état favorable. Par exemple la ligne côtière du lac Baïkal et du lac Michigan (les Grands Lacs aux Etats-Unis) est presque la même, environ 2 mille kilomètres. 8 millions de personnes habitent près du lac Michigan. Au bord du lac se trouvent des dizaines d'aciéries, d'usines pharmaceutiques et d'usines de pâtes et papiers. Alors qu'au bord du Baïkal  n'habitent que 120 mille personnes et une seule usine de pâtes et papier fonctionne. Donc, l'influence des gens sur le lac Baïkal est beaucoup moins grande. 

Pourtant, elle existe et surtout au Sud où se trouve la ville de Baïkalsk. Une usine de pâtes et papiers y fonctionne depuis 1966. Elle prend de l'eau du lac  qui après son utilisation passe par plusieurs étapes de purification et revient dans le lac. Depuis les dizaines d'années que l'usine travaille, plusieurs agents contaminants  ont été rejetés dans les eaux du lac. Cette pollution constitue 0,3% de la surface du lac et on peut dire qu'elle est locale. 

Les agglomérations au bord du lac qui ont des installations de purification pour les eaux usées domestiques représentent un problème plus grave. Les effluents industriels et ménagers se jettent dans le Baïkal par la rivière Selenga au bord de laquelle se trouvent quelques villes. Pour le moment les installations de purification de Baïkal viennent à bout de la pollution qui se jette dans le lac. Nous pouvons boire de l'eau du Baïkal et jouir de  sa pureté et son goût. Mais la pollution augmente chaque année. 

En 2008 un système plus rigide de purification a été introduit dans l'usine de pâtes et papiers, pourtant la production est devenue peu rentable et l'usine s'est fermée. Il n'y a pas très longtemps, Poutine a permis à l'usine de recommencer le travail. En été dernier Poutine a fait un plongeon en un sous-marin « Mir -1 » vers le fond du Baïkal ce qui lui a permis de voir autrement les problèmes écologiques du lac qui est en bon état et la pollution n'existe presque pas ». 

A la réunion du Conseil de tutelle de la Société géographique russe Vladimir Poutine a souligné qu'il faut étudier l'influence sur l'écologie du Baïkal. Il a remis une subvention à un groupe de chercheurs qui veulent étudier le territoire autour du lac. Le directeur de l'Institut de géographie de l'Académie des Sciences de Russie Vladimir Kotliakov, qui a reçu cette subvention est persuadé que « le Baïkal est créé par le Dieu pour le tourisme, le tourisme, à son tour, entraînera la construction des routes et des entreprises c'est-à-dire qu'il pourra développer toute la région. 

Le sujet suivant  que vous écouterez après une pause musicale, sera consacré au tourisme. Maintenant Valentina Tolkounova interprétera la chanson  «  On a fait de la barque ». 

Vous avez écouté la chanson «  On a fait de la barque » interprétée par Valentina Tolkounova. Nous vous rappelons que vous écoutez la « Boite aux lettres ». 

Hervé Duval de Wattignies  demande « Combien de touristes ont visité la Russie en 2009 ? Quelles sont les régions de la Russie les plus visitées ? » 

Selon les statistiques, l'année dernière 2 millions 100 mille touristes étrangers sont venus en Russie - c'est de 8,6% moins que l'année dernière. Le pour cent le plus grand de la baisse appartient à la Corée du Sud (plus de 25%), le Danemark et l'Italie. Il y avait aussi moins de touristes venus de la Norvège, de l'Australie, du Japon, de l'Espagne, des Pays-Bas, de la Chine, de la France et de la Belgique. Le flux des touristes de l'Allemagne, des Etats-Unis, de la Grèce et du Canada reste stable. 

Ce qui est étonnant est c'est que le nombre de touristes de l'Autriche a augmenté de 27%.  Cela peut être lié à ce que la Compagnie aérienne « Air Berlin » a commencé l'année dernière des vols directs Vienne-Moscou, en plus les billets ne sont pas très chers.  On peut supposer que les gens qui ne projetaient pas de partir pour la Russie ont entrepris ce voyage. L'augmentation du nombre de touristes d'Israël est explicable : le régime des visas entre nos deux Etats a été supprimé. Maintenant il y a également plus de touristes de la Finlande et de la Grande-Bretagne. 

Les touristes viennent avec plaisir à Moscou, à Saint-Pétersbourg, à la mer Noir. Le vice-président de l'Union russe de l'industrie touristique Youri Bazikin croit qu'il faut créer une infrastructure touristique, de transport et de génie parce qu'aujourd'hui la part du tourisme dans le PIB de Russie n'atteint que 2,5%. On prépare maintenant le programme fédéral  du « Développement du tourisme intérieur et étranger en Russie pour 2011-2016 ». L'année dernière 117 hôtels ont ouvert leurs portes. Le prix moyen d'une chambre est de 1800 roubles (environ 47 euros). 

Bien sûr qu'il nous faut développer l'infrastructure touristique, parce qu'en Russie il y a beaucoup d'endroits uniques et très beaux. A la demande de Georges Meunier de Compiègne nous parlerons du Kremlin de Pskov. 

Pskov est une ancienne ville russe, mentionnée pour la première fois en 903. Le kremlin est construit sur un rocher près du confluent des rivières Velikaïa et  Pskova (c'est à 690 km à nord-ouest de Moscou). Au milieu du 13 siècle les habitants de Pskov reconstruisent le kremlin et les murs en pierre remplacent les murs en bois. La ville grandit et les tours du kremlin se reconstruisent. 

Après que la ville est entrée à la grande-principauté de Moscou, on a envoyé de Moscou un constructeur qui a inventé une arme qui permettait de défendre la rivière Pskova en cas d'attaque. Pendant la Grande guerre du Nord le rôle de défense de Pskov était si grand que Pierre I est venu dans la ville et a dirigé des travaux de  fortification. Pour construire des nouvelles fortifications on utilisait de vieux murs et des tours en pierre. Près des murs on élevait des remparts, les tours on été assurés par des bastions. Sur des fortifications renouvelées on a installé 40 canons envoyés de Moscou. 

La reconstruction et l'affermissement des murs de Pskov ont continué jusqu'à la fin du 17 siècle. Leur étendue est de 10 km 600 mètres et il contient 39 tours. Les murs épais (de 12 mètres de hauteur et de 4 mètres d'épaisseur) ont fait de Pskov une des forteresses les plus fortes de l'Europe. 

Il existe en Russie plus d'une vingtaine de complexes historico-culturels  qu'on appelle « Kremlin ».  Ce sont non seulement des bastions avec des murs de pierre et des tours mais aussi de magnifiques complexes architecturaux avec des églises, des palais et des entrées solennellement décorées. 

P Ecrivez nous, nos chers auditeurs, de vos voyages de vacances et des endroits que vous avez visité. Nous vous souhaitons des voyages intéressants et à la prochaine dans la « Boite aux lettres ». 

